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PARTIE IIa (4 points) - Génétique et évolution  

Deux étudiants analysant des croisements de souris ne sont pas d'accord sur les mécanismes 

mis en jeu pour le brassage génétique entre deux gènes :  brassage interchromosomique ou 

brassage intrachromosomique. L'étude du doc nous permettra de valider ou non les 

hypothèses des étudiants. 

 

Rq : le croisement parental n’est pas indiqué ce qui suppose de bien savoir ce qu’est un 

individu de type F1 !! Toujours penser à écrire lors des croisements les génotypes et les 

phénotypes.  
 

Partons de l'hypothèse selon laquelle pour les 2 croisements, les deux gènes sont indépendants 

c-à-d situés sur des paires de chromosomes différentes. 

 

 Croisement 1: On croise un individu de phénotype [AB] par un individu [ab]. On 

obtient à l’issue du croisement test des [AB] et [ab] qui correspondent aux phénotypes 

des deux parents mais aussi des [Ab] et [aB] qui sont des phénotypes recombinés et 

résultent donc forcément d’un brassage génétique. 

 Croisement 2: Même raisonnement: les phénotypes [fD] et [Fd] sont des phénotypes 

recombinés issus d’un brassage génétique. 

 

 

 

Le croisement théorique basé sur l’hypothèse de gènes indépendants donne des proportions de 

4 x 25%. Les valeurs obtenues dans le croisement réel sont 492–509 –515 –487 soit des 

proportions proches de 4 x 25%.  

En conséquence, l’hypothèse initiale de gènes indépendants est validée. 

Dans ce croisement 2, les gènes sont indépendants donc sur deux paires différentes de 

chromosomes et le brassage génétique ne peut être qu’un brassage interchromosomique en 

métaphase de 1ère division de méiose.  

   



Le croisement théorique basé sur l’hypothèse de gènes indépendants donne des proportions de 

4 x 25%. Les valeurs obtenues dans le croisement réel sont 442 –43 –64 –59 soit des 

proportions éloignées de 4 x 25%. En conséquence, l’hypothèse initiale de gènes 

indépendants est réfutée. 

Dans ce croisement, les gènes sont liés sur une même paire de chromosomes et le brassage 

génétique ne peut être qu’un brassage intrachromosomique en prophase de 1ère division de 

méiose. 

C’est donc le deuxième étudiant qui a raison. Il y a un brassage interchromosomique (le 2) et 

un brassage intrachromosomique (le 1). 

 



 


